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RAPPORT D’ACTIVITES 2009
Assemblée générale du 25 avril 2010

Chères et chers adhérents,

Ce rapport présente la synthèse des activités des divers services de la Maison d’Izieu.
Il vous rend compte de l’intensité et de la diversité des actions menées tout au long de l’année par 
notre institution, de la variété des publics auxquels nous nous adressons et
du rayonnement de la Maison d’Izieu. 

La présidente, Hélène Waysbord a donné lecture de son rapport moral pendant l’assemblée générale.
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RAppORt d’ACtIvItéS dE LA dIREtRICE, GEnEvIèvE ERRAMuzpé

■ Exposition

Il n’y a pas d’enfants ici - Auschwitz, Gross-Rosen, Buchenwald
Cette exposition, réalisée par  l’Amicale de Buchenwald, Dora et commandos, a été accueillie à Izieu du 
27 janvier au 30 avril 2009. 
Elle a présenté les 79 dessins que Thomas Geve a réalisés à l’âge de quinze ans dans le camp de Bu-
chenwald pour raconter les vingt-trois mois de détention qu’il venait de subir, à Birkenau où il était 
arrivé deux ans plus tôt, puis son transfert et son internement au petit camp de Buchenwald.

■ Activités du réseau Memorha (Mémoires en Rhône-Alpes)

En 2007, s’est constitué un réseau de travail pour comparer les histoires et mémoires de la résistance et 
de la guerre de1939-1945. 
Les membres de ce réseau, qui bénéficie du soutien financier du Ministère de la Culture Direction Régio-
nale des Affaires Culturelles et de la Région Rhône Alpes, sont  :

- des chercheurs en sociologie et anthropologie  du MO.DY.S – Institut des Sciences de l’Homme, (labo-
ratoire mixte des universités de Lyon, Saint Etienne et du CNRS) et de l’Institut d’Etudes Politiques de 
Lyon,

- et des lieux d’histoire ou de mémoire répartis sur le territoire de la Région :
Le Centre d’Histoire de la Résistance et de la Déportation de Lyon,
Le Centre du Patrimoine Arménien – Ville de Valence,
La Maison d’Izieu, mémorial des enfants juifs exterminés, qui en est un membre très actif et assure la 
gestion des activités du réseau,
Le Parc du Vercors (CPIE-Vercors),
Le Site national historique de la Résistance en Vercors à Vassieux-en-Vercors,
Le Musée départemental de la Résistance en Vercors à Vassieux-en-Vercors,
Le Musée de la Résistance et de la déportation de l’Ain et du Haut-Jura à Nantua,
Le Musée de la Résistance et de la Déportation de l’Isère de Grenoble,
Les sites des Glières et de Morette du Conseil Général de Haute Savoie (Direction des affaires culturelles, 
conservation des musées).

Ce programme, conçu sur plusieurs années, a pour objectif de mettre en perspective les expériences et 
réflexions de sites historiques et mémoriels en Région Rhône-Alpes avec celles de différents sites euro-
péens. 
Le programme en 2009 et en 2010 consiste en :
- un séminaire itinérant sur plusieurs sites régionaux, comprenant visites et conférences, 
- des voyages d’étude sur les sites des partenaires allemands, italiens, espagnols,
- une action transversale (universités/sites de mémoire) de coordination et recherches permettant à des 
lieux d’accueillir des étudiants en master I ou II en sociologie ou anthropologie pour y faire une re-
cherche et leur mémoire en lien avec le lieu,
- une journée d’étude thématique à l’échelle de la Région Rhône-Alpes,
- la mise en place d’un site internet du réseau ouvert aux partenaires (www.memorha.org).
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■ Arrivées et départs

L’équipe de l’accueil s’est trouvée renforcée par l’arrivée de trois personnes : deux postes à mi-temps et 
un plein-temps. Cette solution, trouvée en remplacement d’un poste en CDD et de Martine Tambellini, 
donne beaucoup plus de souplesse pour la gestion des plannings de l’accueil. Frédérique Butler, Aline 
Chaumont et Marie Da Silva sont venues rejoindre Anne Patoir.
Elles constituent une « équipe de choc »  : accueillantes, efficaces, elles assurent des visites guidées très 
appréciées par les visiteurs comme en témoignent des enquêtes de public. À elles quatre, elles permet-
tent de recevoir, informer et guider les visiteurs en anglais, espagnol, italien, polonais et portugais.

La dixième volontaire - déjà ! - d’Izieu, Madlen Seidel, est une jeune Berlinoise qui a fêté ses vingt ans 
peu de temps après son arrivée fin septembre 2009. Elle aime l’histoire et la littérature, les langues 
spécialement l’anglais et le français, et va rester travailler avec nous jusqu’en août. Comme tous les 
volontaires elle nous assure un service de traduction et l’offre du mémorial en langue allemande pour les 
visiteurs.

L’équipe pédagogique aussi s’est vue renforcée à compter de la rentrée 2009. Grâce au soutien tout à 
fait exceptionnel de l’Education Nationale, un enseignant d’histoire du Lycée de Belley, Philippe Quintin, 
nous a rejoint à Izieu, au titre d’une mise à disposition. Il prend en charge, comme Marie-Ange Baron et 
Pierre-Jérôme Biscarat, l’accueil et l’information des enseignants et l’animation d’ateliers avec des élèves. 
Dans le cadre des formations de formateurs à l’étranger, il prend déjà en charge celle qui se tiendra en 
République Tchèque à Terezin et Prague.

Nous ferons une exception au rapport des activités de l’année qui vient de se terminer en vous commu-
niquant une information relative à l’année 2010.
Les adhérents qui viendront à Izieu, le 6 avril ou à l’occasion de l’assemblée générale y verront pour la 
dernière fois, dans le cadre de leur activité à Izieu Marie Perticoz et Marie-Ange Baron car le temps de la 
retraite est arrivé pour elles.
Toutes deux sont des membres « historiques »  de l’association : elles ont connu Madame Zlatin, Pierre-
Marcel Wiltzer, et assisté à la naissance des activités de la Maison d’Izieu où elles sont arrivées en 1994.
Marie-Ange a créé le service pédagogique à sa première rentrée en 1994-1995. 
Elle voulait quitter l’école pour connaître et partager l’aventure d’un lieu qui débutait tout juste ses 
activités. Elle y a mis en place et testé ses premiers outils pédagogiques, s’est adressée à des milliers 
d’élèves de tous les niveaux, a accueilli les intervenants les plus divers, participé à de nombreux voyages 
et séminaires d’étude, et assuré l’interim de la direction après le départ de Cécile Lefort en 1997-1998.
Avant Izieu, à l’école primaire de Tenay, qu’elle dirigeait et où elle enseignait aussi, Marie-Ange avait 
succédé à ... Gabrielle Tardy, née Perrier, qui venait de prendre sa retraite, cela ressemblait à un signe du 
destin...
À son tour, Marie-Ange s’arrêtera de travailler à Izieu le 1er septembre 2010.
Pour Marie, il y avait aussi comme un signe du destin : épouse d’un Perticoz dont le père avait été très 
lié à la colonie des enfants d’Izieu, c’est au Musée-mémorial en 1994 qu’elle vient travailler, à l’accueil, 
puis très rapidement au secrétariat.
Ce poste fait d’elle, aujourd’hui encore pour toute l’équipe, la « mémoire » de la Maison, rien ne lui 
échappe : où sont classés et archivés les documents, quand tel ou tel événement a eu lieu, qui est qui, ou 
qui a fait quoi ... Ajoutons à ce bref portrait un caractère et un coeur en or.
Marie cessera ses activités à la fin du mois d’avril 2010.
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■ décès

Madame Gabrielle Tardy est décédée le 29 décembre 2009. Née en 1922 elle était devenue institutrice, 
comme sa mère, et après quelques remplacements fut nommée à son premier poste « fixe » à la colonie 
d’Izieu.
Témoin au procès Barbie, elle a siégé au conseil d’administration de la Maison d’Izieu jusqu’en 1998 et 
n’a jamais cessé par la suite d’être fidèle à la mémoire des enfants d’Izieu et à l’association, aux cérémo-
nies de laquelle elle a participé sans en manquer une seule. 
De temps en temps, elle se rendait à Izieu, pour rencontrer des élèves, principalement de classes pri-
maires. En 2009, nous ne l’avons pas vue aux commémorations, elle était assez fatiguée.
Au printemps 2002, les «anciens de la colonie» avaient été réunis à Izieu. Au cours de ces journées, nous 
avons enregistré et filmé des entretiens, avec eux et avec Mme Tardy, sur ce qu’avait été la vie de la 
colonie. Nadine Fresco avait mené l’entretien avec elle et nous a communiqué, en son souvenir, quelques 
passages pour les partager.

Mme Tardy, entretien à la Maison d’Izieu, 31 mai 2002 (extraits) :

L’histoire d’Izieu, j’y pensais, j’y pensais beaucoup. Ça ne s’estompait pas, non, ça ne s’estompait 
pas. Et dans mes classes, j’étais quelquefois obligée d’en parler quand j’arrivais, en histoire, à la 
période de la guerre, la période où on parlait des arrestations. Alors je racontais à mes élèves 
l’histoire d’Izieu. Mais je le faisais assez succinctement parce j’avais un peu l’impression de ra-
conter mon histoire personnelle.
Mon mari et moi, on n’a pas eu d’enfants. Mais on a beaucoup de neveux. Je ne peux pas dire 
que je leur ai beaucoup raconté Izieu. Je les y ai emmenés, mais quand ils étaient petits. Quand 
on avait un jour de sortie, je les amenais à Izieu. Oui, je ne pouvais pas m’empêcher de les ame-
ner à Izieu. Et puis, un jour, j’en ai entendu un qui disait :  « Oh, elle va encore nous emmener à 
Izieu » (elle rit). Alors, j’ai arrêté. Je les ai emmenés ailleurs.
Au moment de l’arrestation de Barbie, je n’ai pas pu m’empêcher d’écrire à Mme Zlatin. De lui 
écrire que je n’avais rien oublié de ce qui s’était passé à Izieu et que, si elle avait besoin de moi 
pour une attestation, j’étais là. Je ne savais pas comment elle allait prendre ma lettre, mais elle 
a répondu par retour du courrier. J’ai vu qu’elle avait été vraiment contente, que ça lui avait fait 
plaisir.
Je suis allée au procès Barbie. Ça a été un grand moment pour moi, ce procès. Pas tellement pour 
Barbie, je ne l’ai jamais vu, mais parce que j’ai revu des parents des enfants qui étaient ici. J’ai 
revu même des jeunes que je revois ici aujourd’hui. Et ça m’a fait du bien de revoir tous ces gens. 
Et qui étaient gentils avec moi, qui me parlaient gentiment. Je me sentais solidaire avec eux.

Ce n’est pas moi qui leur ai enseigné « Vous n’aurez pas l’Alsace et la Lorraine » (aux enfants 
d’Izieu). Je ne les ai jamais fait chanter. Et je ne sais même pas si je la connaissais, cette chanson. 
J’ai toujours dit que ce n’était pas moi. On écrit que c’est moi, alors... (elle lève les bras en signe 
d’impuissance). Je serais très fière que ce soit moi. Mais ce n’est pas moi, il faut dire la vérité.



5

■ décès

Nous avons reçu de son épouse, le 26 mars dernier le petit mot suivant :
Madame Philippe Dehan vous fait part du décès de Philippe Dehan survenu
 le 14 mars 2010.
Philippe Dehan n’était pas juif et pendant la période de l’occupation c’est pour l’OSE qu’il travaillait, 
comme cuisinier. C’est à ce titre qu’il est arrivé à la colonie d’Izieu, il s’en souvenait avec émotion, se 
rappelant très précisément des uns et des autres.
Lors d’une petite cérémonie en 2006 au cimetière du Montparnasse sur la tombe de Madame Zlatin il 
nous avait rejoints, discret, en retrait mais présent.
On lui doit de nombreuses et belles photos prises à l’été 1943, présentées dans l’exposition des photos 
de la colonie d’Izieu.

■ divers

L’information suivante concerne les 44 enfants d’Izieu et quelques adultes, elle ne fait pas partie 
des activités de l’année 2009 mais se rapporte à l’histoire d’Izieu.

Grâce à la pugnacité et aux efforts conjugués de Mme Eve Line Blum (association du convoi 73), de 
Samuel Pintel, et de quelques autres actions individuelles, le Secrétariat d’État aux anciens combattants 
a pris la peine de régulariser les actes de décès des 44 enfants d’Izieu. La démarche de demande de 
régularisation a pris plus de dix ans et l’envoi répété de courriers et de dossiers.

Ces actes ont été régularisés par l’arrêté du 16 décembre 2009, publié au Journal Officiel du 11 mars 
2010, pages 4836 et suivantes.

Eve Line Blum va persévérer dans ses démarches car tous les actes de décès des adultes d’Izieu, ainsi 
que des déportés du convoi 73 (dont Miron Zlatin, Théo Reis et Arnold Hirsch) n’ont pas été régularisés 
ou correctement transcrits, et elle est bien seule pour cette tâche, qui de son propre aveu « n’intéresse 
pas beaucoup de gens... ».
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ACtIvItéS pEdAGOGIQuES, 
pAR MARIE-AnGE BAROn Et pIERRE-JéRôME BISCARAt, SERvICE pédAGOQIQuE

■ Introduction

Le service pédagogique a touché un public de 16 038 personnes pour l’année 2008-09 soit une légère 
hausse par rapport à 2007-08 (15 664 personnes).
Ces chiffres comprennent la fréquentation sur le site même et les interventions extérieures. La fréquen-
tation sur le site marque une légère baisse avec 14 069 élèves contre 15 023 pour l’année 2007/2008, 
soit 954 élèves en moins. Ce chiffre doit être corrigé par un nombre d’élèves refusés en raison d’une 
impossibilité matérielle de répondre à une demande précise, essentiellement concernant des visites à 
la journée avec ateliers : 550 élèves, représentant 9 établissements (1 école primaire, 7 collèges et 1 
lycée). En effet, les demandes des enseignants portent de plus en plus sur des visites complétées par des 
ateliers, un témoignage ou une intervention ciblée (par exemple celle d’un juriste pour traiter du crime 
contre l’humanité). Le manque d’espace ne permet pas de faire face à ces demandes qui supposent la 
mise à disposition de la salle hors sac et d’une ou deux salles pédagogiques. 
D’autre part, les établissements ont modifié (raisons budgétaires, sécurité, rationalisation de l’organisa-
tion ?) l’organisation des sorties de leurs élèves : nous remarquons la venue de plus en plus fréquente de 
groupes de trois classes, soit 80 à 100 élèves à la fois.
Pour la répartition globale, si les collégiens sont toujours majoritaires : 59, 94 % (73,49 % en 2007-
2008) des scolaires, leur proportion diminue  au profit d’une augmentation de la part des lycéens : 
27%  (12,09 % en 2007-2008). La proportion des élèves d’école primaire est en légère baisse : 11, 19 % 
(12,97% en 2007-2008).  En outre, nous avons accueilli des élèves étrangers de 7 nationalités : alle-
mands (17 élèves), anglais (14), canadiens (14), espagnols (27), grecs (23), italiens (150), suisses (135)

Le nombre d’ateliers ne cesse d’augmenter. Il a doublé depuis 3 ans. Il y a eu 132 ateliers pour 5 280 
élèves (89 pour 3 523 élèves pour 2007-2008, 46 pour 2 205 élèves en 2006-2007)
Le public touché par les interventions extérieures du service pédagogique a connu une forte augmen-
tation. Les chiffres ont été triplés : 2 061 personnes pour 33 interventions. (641 personnes pour 13 
interventions en 2007-2008. Ce public est composé majoritairement d’élèves mais aussi d’enseignants, 
d’universitaires et du grand public.
Depuis 2005, les formations en Italie et en Pologne connaissent tous les ans le même succès. Elles affi-
chent complet à chaque édition pour les enseignants et les personnels des musées. Ces deux séminaires 
bénéficient du soutien de la Direction de la Mémoire du Patrimoine et des Archives du Ministère de la 
Défense dans le cadre d’une convention triennale pour 2008, 2009 et 2010. Un troisième séminaire sur « 
les camps d’internements français » a été organisé en avril 2009.

■ témoignages et interventions

Il s’agit pour la plupart d’interventions d’anciens enfants ou d’adolescents juifs internés puis placés ou 
cachés par des particuliers ou des organismes d’entraide comme l’OSE. En fonction du projet des ensei-
gnants et du sujet d’étude choisi, des spécialistes comme des historiens ou des avocats peuvent interve-
nir devant des élèves.
Pour l’année scolaire 2008-2009, il y a eu 23 interventions pour 297 lycéens, 542 collégiens et 100 élèves 
d’école primaire. M. Weber et Me Iannucci ont assuré 3 interventions sur le crime contre l’humanité 
pour des élèves en visite financée par la Chaire lyonnaise des Droits de l’Homme. Nous renouvelons nos 
remerciements à toutes les personnes, témoins ou intervenants, qui répondent présents. 
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■ Classes avec ateliers

Classes avec ateliers : le parcours des enfants d’Izieu, la vie quotidienne à la colonie, l’antisémitisme 
de Vichy, la déportation, les camps de concentration et les centres de mises à mort, la construction de 
la mémoire de la Shoah, le crime contre l’humanité et la justice internationale, l’éducation contre le ra-
cisme et l’antisémitisme, sont les thèmes les plus demandés par les enseignants. Sur les 132 ateliers, les 
thèmes les plus traités ont concerné le sujet du Concours national de la Résistance et de la Déportation, 
« Les enfants et les adolescents dans le système concentrationnaire » (20 ateliers). Suivent les thèmes: « 
Le parcours des enfants d’Izieu » (14 ateliers), « La représentation de la Shoah au cinéma » (14 ateliers), 
« Persécutions antisémites et réseaux de sauvetage » (11 ateliers).

■ Les projets d’établissement, projets à l’année

République Tchèque, Lycée du Bugey, Belley (01) : Du 23 au 27 mars 2009, 43 élèves de Première S 
du lycée du Bugey à Belley ont participé à un projet pluridisciplinaire Lettres-Histoire en République 
Tchèque. Avec Isabelle Journo pour le Français, Janine Gonod pour l’atelier théâtre, et Philippe Quintin 
pour l’Histoire. À Prague, deux journées  étaient consacrées à l’étude de la culture juive : visites des 
synagogues, dont l’une des plus vieilles d’Europe, avec l’évocation de la figure du Golem et des trois 
cimetières juifs. Les deux derniers jours se sont déroulés au musée de Terezin. L’accent a été mis sur la 
production des artistes du ghetto : musique, opéra, aquarelles, peintures, pièces de théâtre mais égale-
ment les dessins des enfants et les journaux des adolescents. Au retour, les élèves ont réalisé des « Car-
nets de voyage » et une quinzaine d’entre eux ont participé à un atelier-théâtre avec une mise en scène 
qui s’appuie sur la lecture de textes rédigés par  eux-mêmes.

Pologne, Lycée des Minimes de Lyon (69), 24 élèves de Terminale ES et L et 3 élèves de Prépa HEC : 
Voyage d’étude du 23 au 28 février 2009 en Pologne avec deux jours de travail sur les traces juives de 
Cracovie et deux jours sur la chronologie de l’extermination des Juifs d’Europe à Auschwitz. Approche 
historique des lieux visités avec deux grands dossiers sur Cracovie et Auschwitz, ainsi que des lectures 
de texteslittéraires sur certains lieux spécifiques.

■ Actions de formation d’enseignants

Comme chaque année, l’IUFM de Chambéry s’est rendu à Izieu, le 16 octobre 2008, avec des stagiaires « 
deuxième année » de lycée professionnel pour réfléchir sur l’usage pédagogique des lieux de mémoire.

Depuis quelques années, le service pédagogique organise avec l’Académie de Lyon un Projet Action 
Formation. Un stage de 2 jours, les 1er et 2 avril 2009, a eu pour thème : « Entre mémoire et histoire : le 
témoignage, enjeux et avenir » Ces 2 journées ont réuni 29 stagiaires, enseignants de collèges et lycées, 
essentiellement en Histoire, mais aussi en Lettres, Langues et Arts plastiques. Cette formation a été 
accompagnée par Marie-Ange Baron et les 2 professeurs-relais de la DAAC de Lyon, Sylvie Haution et 
Gérard Mola.
Elle a mobilisé : 7 témoins dont Samuel Pintel et Paul Niedermann, anciens enfants d’Izieu (ainsi que 
Mmes Christophe, Ganem-Gumpel et Moskovic, MM Gumpel et Saurel) ; et 4 conférenciers : M. Dujar-
din, politologue (CNRS), M. Forges, historien, Mme Amardeil, professeur d’italien au lycée français de 
Madrid, Mme Coquio Professeur de littérature comparée à l’Université de Poitiers, co-auteur de 
« L’enfant et le génocide »



8

Du 18 au 25 octobre 2009, séminaire « Mémoire de la Seconde Guerre mondiale, Approche comparée 
France – Italie, Place dans les enseignements, utilisation des ressources locales, Résistance et déporta-
tion dans l’histoire locale au travers des ressources pédagogiques » :
26 enseignants se sont rendus dans des musées d’histoire, des centres d’archives, dans des lieux de mé-
moires de la région. À Lyon, visite du CHRD et parcours dans la ville (sur les traces de l’Ugif et des lieux 
de culte, visite de la prison Montluc…) sur les lieux liés à l’histoire des enfants d’Izieu, notamment Mina 
et Claudine Halaunbrenner avec Alexandre Halaunbrenner, leur frère. À Grenoble et Nantua : parcours 
de ville et visites des musées dédiés à la Résistance et à la Déportation. Plusieurs conférences étaient 
proposées, comme celle de Mme Matard-Bonucci sur les législations raciales allemandes italiennes et 
françaises dans une perspective d’histoire comparée, ainsi que des séances de travail sur les questions 
de pédagogie.
Ce cours, organisé par la Maison d’Izieu en partenariat avec l’Institut historique de Modène, existe de-
puis 2005 et a lieu tous les ans de manière alternée en France et en Italie. Les sessions de cette forma-
tion permettent chaque année à une vingtaine de professeurs et médiateurs de lieux de mémoire ou de 
musées, de travailler sur les questions de pédagogie et transmission de la mémoire et de l’histoire de la 
Seconde Guerre mondiale à partir de la réalité des lieux visités en Émilie-Romagne ou en Rhône-Alpes. 
Depuis 2006, cette formation est inscrite dans le catalogue des formations Comenius et Grundtvig et 
bénéficie ainsi d’un financement européen que complète une partie de la subvention de la DMPA du 
Ministère de la Défense.

Du 27 octobre au 2 novembre 2009, séminaire d’étude sur « le camp de concentration et d’extermina-
tion d’Auschwitz et le crime contre l’humanité » : 
Deux jours d’étude ont été consacrés aux traces juives de Cracovie et trois journées entières à l’étude des 
différents sites du camp d’Auschwitz. La cinquième édition 2009 a été organisée sous le haut patronage 
du Consulat français de Cracovie et le Consulat de Pologne à Lyon. À Cracovie, le consul général de 
France, Pascal Vagogne, a reçu le groupe à sa résidence, cette réception a été suivie  par une interven-
tion du directeur du Musée d’Auschwitz, Piotr Cywinski puis d’une lecture d’Annie Zadek. Le groupe 
était composé de 6 nationalités. Avec les Français, il y avait 7 espagnols recrutés par la « Casa Sefarad 
» et 1 enseignante du Lycée français de Madrid, de 2 américains qui ont fait le déplacement de Seattle 
et Boston, d’un étudiant allemand de l’université de Jena. Parmi les organisateurs, il y avait un franco-
suisse et une franco-polonaise.

Nouveau séminaire de formation sur « Les camps d’internements français » :
Du 7 au 10 avril 2009, la Maison d’Izieu, toujours avec le CHRD et la Chaire lyonnaise, en collaboration 
avec le Mémorial de Rivesaltes, a mis en place un séminaire d’étude de quatre jours qui a réuni 22 en-
seignants et professionnels des musées. L’objectif premier est de contribuer à sortir de l’ombre l’histoire 
des camps français. Le second est de donner aux enseignants des outils, des contacts et des contenus 
pour  revenir sur les lieux avec leurs élèves. Le parcours a conduit le groupe au camp de Rivesaltes, à la 
maternité d’Elne, dans les camps du sable (Argelès, Saint-Cyprien, Le Barcarès), au mémorial des Milles 
et sur le site du camp d’Agde, « camp des enfants juifs », où Sabine Zlatin fut assistante de l’OSE. La 
proximité avec l’Espagne a été l’occasion de découvrir le nouveau Musée de l’Exil de La Jonquera et le 
Mémorial Walter Benjamin de Portbou. Des conférences ont été données par la directrice du projet du 
Mémorial de Rivesaltes, Marianne Petit et l’historien Denis Peschanski. Avec Jean-Marc Capdet, profes-
seur d’histoire, pour guide. La directrice des Archives départementales des Pyrénées-Orientales, Chris-
tine Langé, a permis l’accès à de nombreux fonds relatifs aux camps. Serge Barba et Jean-Louis Masse 
ont ouvert les portes de la Maternité d’Elne, et Jordi Font celles du Musée de l’Exil à La Jonquera en 
Catalogne.
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■ Interventions et participations extérieures

Les 33 interventions extérieures se sont déroulées dans des mémoriaux, des universités, des collèges, 
des lycées, des écoles primaires, des municipalités, des associations ou des salons du livre. Parmi les 
plus significatives, il faut retenir  :

Mémorial de Caen : Le 30 avril 2009, intervention de Hélène Waysbord et Pierre-Jérôme Biscarat sur la 
Maison d’Izieu et l’enseignement de la Shoah, animé par Marc Pottier, devant 360 élèves de collège et 
lycée.
Mémorial de la Shoah :
- Le 12 mars 2009, intervention au grand amphithéâtre sur « La maison d’enfants d’Izieu » avec Claude 
Singer, Jean-François Forges et Samuel Pintel devant 105 élèves de Terminale.
- Le 29 avril 2009, présentation de l’ouvrage Dans la tourmente de la Shoah. Les enfants d’Izieu. Soirée 
animée par Olivier Lalieu en présence de Pierre-Jérôme Biscarat, Samuel Pintel et Paul Niedermann.

Université Bordeaux IV : Du 16 au 19 mars 2009 à Périgueux, 3 journées d’interventions de Marie-Ange 
Baron devant des étudiants en « Master Management des Équipements touristiques-Master 2 » sur le 
thème « Le tourisme mémoriel, un état des lieux » à travers l’exemple de la Maison d’Izieu.

■ publics particuliers

48 pensionnaires de l’OSE de la Maison des Champs, dirigée par Michèle Marhadour ont visité Izieu, 
le 22 avril 2009. Ils étaient accompagnés d’Éric Ghozlan, directeur du « Pôle Enfance » de l’OSE et d’un 
journaliste d’Actualité juive.
La Chaire lyonnaise des droits de l’homme, emmenée par Ugo Iannucci, s’est rendue à Izieu avec une 
quinzaine d’avocats accompagnés par les procureurs de Bourg, de Belley et de Lyon ainsi que 205 élèves 
avocats et le bâtonnier de Lyon.
4 stages de « citoyenneté majeurs » organisés par le tribunal de Bourgoin-Jallieu se sont déroulés à Izieu 
les 12 et 27 février 2009, les 30 avril et 18 juin 2009, le 18 septembre et le 20 novembre. Des jeunes 
rattachés à la Protection Judiciaire de la Jeunesse de Bourg-en-Bresse ont été également reçus à Izieu.
Accueil d’élèves de centres médicaux ou d’établissements médico-éducatifs spécialisés : centre clima-
tique MGEN, IME la Savoie, institut des jeunes sourds, EREA d’aveugles et mal voyants. Ces élèves 
viennent en petits groupes (5 à 10) et demandent une attention et un accompagnement particuliers pour 
la visite. Ils sont pris en charge par le service de l’accueil.  
Conseil municipal d’enfants de Bobigny.

■ publications

Le sujet du Concours national de la Résistance et de la Déportation 2009 : « Les enfants et les adoles-
cents dans le système concentrationnaire nazi » a été l’occasion de rééditer La Lettre d’Izieu  parue en 
janvier 2002 sur ce même thème et de réaliser en lien avec le thème principal de la Maison d’Izieu et 
avec l’exposition des dessins de Thomas Geve, un second dossier pédagogique. Le sujet a été traité à 
partir de trois exemples : la déportation sans retour des 44 enfants de la colonie d’Izieu, l’histoire de 
Thomas Geve, le cas exceptionnel des enfants juifs déportés de France avec leurs mères au camp de 
Bergen Belsen. Ils appartiennent au tout petit nombre des enfants rescapés revenus en 1945.
Ce document est consultable et téléchargeable sur le site internet de la Maison d’Izieu.

- L’ouvrage de Pierre-Jérôme Biscarat, Dans la tourmente de la Shoah. Les enfants d’Izieu (Michel Lafon, 
2008, 300 p.) s’est vendu à 3 500 exemplaires.



10

QuELQuES BRèvES du CEntRE dE dOCuMEntAtIOn 
StépHAnIE BOISSARd, dOCuMEntALIStE

■ Le CdI s’est enrichi grâce à différents dons notamment ceux de :

Mme Mestrallet : des livres scolaires italiens des classes de primaire datant des années 1930, de cahiers 
et de cartes de Ballila (mouvement de jeunesse fasciste). Ces documents présentent un intérêt certain 
comme exemple de la propagande destinée aux plus jeunes et peuvent être des supports de travaux très 
efficaces avec les scolaires. 

Mme Geneviève Souquet responsable de la librairie La Nouvelle Saison à Grenoble : trois documents 
datant des années 20 et 40 témoignant de l’antisémitisme existant.

Tous ces documents sont conservés à la réserve et exclus de la salle de lecture.

■ Atelier documentaire

Lors de leur visite en mai 2009, deux classes du Collège Dante Alighieri de Nonantola ont travaillé à par-
tir des photos et lettres des enfants d’Izieu, sur la vie quotidienne à la Colonie. Cet atelier documentaire 
élaboré avec l’aide de Rosy Caire, professeur d’italien au collège de Belley, et Gérard Mola, professeur 
relais, a été animé en italien par Stéphanie Boissard et a permis à ces jeunes de travailler directement à 
partir d’archives de la Maison.

■ Interventions extérieures de la documentaliste 

• Intervention au séminaire Tempi di scelta : responsabilità civile nei luoghi di memoria organisé en 
décembre à Bologne par la Région Émilie Romagne. Ce séminaire a été l’occasion de présenter l’histoire 
des enfants d’Izieu et l’activité du mémorial notamment au plan européen.
• Intervention en juillet au Chambon sur Lignon à l’occasion de l’inauguration de l’exposition des photos 
des Enfants d’Izieu.
• Intervention à Dieulefit à l’occasion de la sortie du livre bilingue L’autre résistance, résultat des liens 
d’études et d’échanges noués en 2008 entre Servigliano (ville italienne de la région des Marches) Izieu et 
Dieulefit.

■ Autres événements liés à l’Italie 

En octobre 2009, une équipe des programmes éducation de la RAI (Rai educational) en relation avec Sté-
phanie Boissard est venue pendant trois jours pour tourner un documentaire de 52 minutes sur l’histoire 
des enfants d’Izieu. 
Des interviews d’anciens enfants ont été réalisées ainsi que de personnalités impliquées dans le procès 
Barbie. Le tournage s’est fait à Izieu, Lyon et Paris. 
Ce documentaire devrait être sur les ondes courant 2010. On pourra y retrouver : Hélène Waysbord, 
Samuel Pintel, Alexandre Halaunbrenner, Paul Niedermann, Georges Hirtz, Hélène Waysenson, Roland 
Rappaport, Jacques Védrinne et Serge et Beate Klarsfeld.
La RAI a accepté de donner à la Maison d’Izieu la copie du documentaire ainsi que tous les rushes avec 
droit d’utilisation. 
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CIRCuLAtIOn dES ExpOSItIOnS ItInéRAntES RéALISéES Et 
pRêtéES pAR LA MAISOn d’IzIEu
KAtHEL HOuzé, COMMunICAtIOn, ACtIvItéS CuLtuRELLES

• La colonie d’Izieu, mai 1943 / avril 1944
Exposition de photographies issues des archives de la Maison d’Izieu 

Maison Descartes, Institut français des Pays-Bas, du 7 au 21 février 2009 
Vernissage le 6 février, interventions d’Hélène Waysbord, présidente de la Maison d’Izieu, Hans Westra, 
directeur de la Maison d’Anne Frank et de M. l’Ambassadeur de France aux Pays-Bas ; présentation « Les 
lieux de mémoire de la Shoah en France : du souvenir à l’histoire » par Kathel Houzé.

En accompagnement de la tournée du spectacle « Berg et Beck » du Théâtre Narration d’après le texte 
de Robert Bober : 
Bibliothèque municipale de Châtillon et Chessy (69), du 1er avril au 6 mai 2009
Bibliothèque municipale d’Irigny, conférence et présentation des photos par Kathel Houzé le 2 avril 
2009.

Mairie du Chambon-sur-Lignon, du 1er juillet au 31 août 2009
Vernissage en présence d’Alexandre Halaunbrenner, frère de Mina et Claudine arrêtées à Izieu, et de 
Stéphanie Boissard, documentaliste de la Maison d’Izieu.

MJC de Bourg-en-Bresse (01), exposition empruntée par l’UNICEF, du 16 novembre 2009 au 15 janvier 
2010.

• Mannheim – Izieu – Auschwitz
Lycée Léo Ferré, Gourdon (46), du 5 au 23 janvier 2010.
Lycée d’enseignement et de formation professionnelles agricoles de Nîmes Rodilhan (30) du 2 au 13 
mars 2009.
Collège Jean Giono, Le Beausset (83), du 7 au 30 janvier 2009.
ARES (Association pour la recherche et l’enseignement de la Shoah), Marseille (13), pour circulation 
auprès de différents établissements scolaires, du 28 octobre 2009 au 30 janvier 2010.

• 1945 – Ouverture des camps 
Maison Moadon, Paris 17ème,  du 5 janvier au 2 février 2009, en accompagnement des commémora-
tions du 27 janvier.

• Janusz Korczak : éducateur et humaniste face à la Shoah
Maison Moadon, Paris 17ème,  du 1er au 30 juin 2009.
Francas de l’Ain, pour le « Village des droits de l’enfant » à Bourg-en-Bresse (01), du 14 au 18 novembre 
2009.
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www.memorializieu.eu

Maison d’Izieu, mémorial des enfants juifs exterminés
70 route de Lambraz – 01300 Izieu
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